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Théorème (4.4) (Linde-Pietsch) ~ Si E vérifie RNP, toute

application l-sommante d’une Banach G dans E est 1-

radonifiante ; si G est un espace C(Q), 0 compact (a

fortiori si G est un espace C), tout opérateur 1-sommant

ou intégral de G dans E est nucléaire, et ses normes 1-

sommante, intégrale et nucléaire sont égales.

Inversement, si toute application linéaire continue d’un

espace (X probabilité de Radon sur un compact Q)
dans E, 1-sommante, est 1-radonifiante ou si toute appli-

cation intégrale d’un dans E est 2-radonifiante,

E vérifie RNP.

supposons que toute application supposons que toute

application intégrale
d’un ...

t

L’échange entre l’ hypothèse "1-sommante" et l’hypothèse
"intégraleH est évident, car tout opérateur intégral est

1-sommant

Corollaire (4 ~ 6) z Si E’ vérjfi RNP, tout opérateur

intégral d’un Banach dans E’ est nucléaire, et tout opéra-
teur intégral de E dans un dual de Banach est nucléaire (et

la norme nucléaire est la norme 

Inversement , si tout opérateur il--,tégral d’un espace 

(0 compact, probabilité de Radon) dans E’ est nucléaire,

ou si tout opérateur intégral de E dans est

nucléaire, E’ vérifie RNP.
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Au lieu de i Lire t

t

Inversement, si tout opérateur intégral u : L -* E’ est

nucléaire, le théorème (4.4) dit que E’ vérifie RNP ; si

tout opérateur intégral E - est nucléaire, alors, si

E’ est intégrale ~ (L )’ est intégral donc

nucléaire, donc u est nucléaire, et E’ vérifie RNP.

Ajouter : t

Corollaire (4.8) : E’ a la propriété RNP si et seulement si,
la 

’

pour tout compact Q, le dual de l’espace 
c 
E

des fonctions continues à valeurs dans E, est l’espace

C’ (0) @ 1t E’ = %c(n) jE’) des mesures nucléaires a valeurs

dans E’ (opérateurs nucléaires de dans E’). e

Démonstration : t Le dual de C(O)@ 
e 
E est l’espace J(C(Q),E)

des formes bilinéaires intégrales sur C(Q) x E, c’est-à-dire

l’ espace J(C(Q);E’) des opérateurs intégraux de dans

E’. Il suffit alors d’appliquer le corollaire (4.6).
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